
" Bernard Chauvet était un honnête homme "  

 
Léandre Boizeau a rendu hommage à Bernard Chauvet qui avait été le plus jeune des condamnés de 
cette triste affaire.  

Châteauroux. Les obsèques de Bernard Chauvet, le plus jeune condamné de l’affaire Mis et Thiennot, 
se sont déroulées hier. Avec émotion. 

 

J'ai bien peur qu'on n'en voie pas la fin de cette histoire-là, qu'on disparaisse avant que notre 
innocence ne soit reconnue. Hélas, tu avais raison Bernard, tu avais tristement raison. C'était hier 
matin, devant une centaine de personnes, dont des membres du comité de défense de Mis et Thiennot. 
Son président Léandre Boizeau, a rendu un vibrant hommage à Bernard Chauvet, dont les obsèques 
étaient célébrées en l'église Saint-Jean. 

Bernard Chauvet, compagnon d'infortune de Raymond Mis et Gabriel Thiennot, était l'un des derniers 
survivants de cette terrible affaire judiciaire (NR de mercredi), a été inhumé en effet hier, en présence 



de ses proches et de ceux qui n'ont jamais cessé de lutter pour lui rendre, à lui et à ses compagnons 
d'infortune, leur honneur. 

"�Nous nous engageons à poursuivre le combat�"   

Lors de la cérémonie religieuse, le prêtre lui aussi, a tenu à rappeler que Bernard Chauvet « a été un 
homme courageux, d'un dévouement exceptionnel qui aimait la chasse, ce qui lui avait valu d'être 
inculpé. Il aura clamé son innocence jusqu'au bout. Nul doute que Dieu l'accueille dès aujourd'hui 
dans son royaume. » 
Léandre Boizeau, dans cet hommage rendu au disparu, a rappelé ce jour du 29 décembre 1946 qui a 
fait basculer la vie de Bernard Chauvet et celle de ses compagnons. « Toi, le gentil garçon, tu t'es 
brutalement trouvé pris dans une machine infernale, une machine à broyer les corps et les âmes. Ce 
qu'on a appelé l'affaire Mis et Thiennot commençait. Tu n'avais que 17 ans. » 
Le président du comité a souligné, ensuite, que Bernard Chauvet a vécu un drame qui aura duré 65 ans. 
« Peut-on mesurer ce qu'il t'a fallu de force, de courage pour te relever et parcourir ton chemin de vie 
droit, digne et respectable�? Tu n'as jamais cessé de te battre pour la révision du procès Mis et 
Thiennot, mais tu as vu partir tous tes compagnons d'infortune. Pour toi et pour les autres, nous nous 
engageons à poursuivre le combat. » 
Le combat, en effet, continue. Après le décès de Me Jean-Paul Thibault, qui avait déposé sans succès 
une cinquième requête en révision, l'association a demandé à Me Jean-Pierre Mignard, de reprendre le 
dossier. Il devrait déposer ce mois-ci, à la Chancellerie, une sixième requête en révision. 

Jean-François Levert  
 


